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[Text]

Mr. Johnston, what I would like to do is congratulate you on 
presenting to us a brief that touches on the things that are 
unique in your attitude towards the GST and towards Bill C- 
62. So often, we have heard a reiteration of the same script 
from the CLC presented by all the different chapters, both 
provincial and local. However, yours is distinctly different and 
I congratulate you on your approach. May I ask you, of your 
7,000 members, how many who are registered with you are 
members of the provincial or federal civil service?

Mr. Johnston: I would say approximately 45,000 would be 
territorial employees and another 1,500 or 1,600 would be fed­
eral civil servants.

Senator Barootes: So there would be quite a few who would 
belong in that group?

Mr. Johnston: Yes.
Senator Barootes: How many people in the Northwest Ter­

ritories are unemployed?
Mr. Johnston: I am sorry, how do you mean that?
Senator Barootes: In other words, what is the rate of unem­

ployment?
Mr. Johnston: Unemployment varies across the territories. 1 

think in Yellowknife right now it is approximately 4 per cent. 
However, it varies across the territories. One community which 
comes to mind is Rae Lake where the rate is 56 per cent. In 
some communities, probably the only employment within the 
community is the hamlet council and the Hudson Bay Store. 
In other words, there is just no other work.

Senator Barootes: How many of the people in the North­
west Territories come under the Indian Act?

Mr. Johnston: I would not be sure of that, Senator. I unde­
stand the Dene nation will be appearing before you very 
shortly, and perhaps they could better answer that question. 
Are you asking me how many of our members come under that 
act?

Senator Barootes: No, I mean of the population generally in 
the Northwest Territories. However, you are right. We can 
probably get that figure from Mr. Erasmus.

Mr. Johnston: Yes, Mr. Erasmus will probably have that 
figure.

Senator Barootes: Thank you. You mentioned the padding 
of profits by merchants and the fact that you are afraid that 
some of the reductions that should come through from the 
elimination of the manufacturers’ sales tax will end up in the 
pockets of corporations and will not be passed on as a benefit 
to the people. However, I should point out to you that with 
respect to such articles as snowmobiles and vehicles which are 
used regularly up here in the north, it is my understanding that 
the price of those articles will drop from 4 per cent to 11 per

[Traduction]
Howe. Les chiffres avancés par ces institutions ne sont pas très 
éloignés.

Monsieur Johnston, ce pourquoi j’aimerais vous féliciter 
c’est de nous avoir présenté un mémoire qui aborde la TPS et 
le projet de loi C-62 à partir d’éléments et de facteurs qui font 
que votre position est unique. Souvent, les différentes sections, 
tant provinciales que locales, du Congrès du travail du 
Canada, ne font que répéter le même script. Or, le vôtre est 
très différent et je tiens à vous féliciter pour l’approche que 
vous avez adoptée. Permettez-moi de vous poser la question 
suivante: combien parmi les 7 000 membres que compte la 
Fédération sont membres de la fonction publique provinciale 
ou fédérale?

M. Johnston: Je dirais qu’environ 4 500 font partie de la 
fonction publique des Territoires et il y a quelque 1 500 ou 
1 600 membres de la fonction publique.

Le sénateur Barootes: Il y en a donc beaucoup qui font par­
tie de ce groupe, n’est-ce pas?

M. Johnston: Oui.
Le sénateur Barootes: Combien de chômeurs y a-t-il dans 

les Territoires du Nord-Ouest?
M. Johnston: Je vous demande pardon.
Le sénateur Barootes: Quel est le taux de chômage?

M. Johnston: Les niveaux de chômage varient d’une région 
à une autre dans les Territoires. Je pense qu’à Yellowknife le 
taux de chômage se situe aujourd’hui à environ 4 p. 100, mais 
cela varie. À Rae Lake, le taux de chômage est d’environ 56 p. 
100. Dans certaines localités, les seuls emplois sont ceux 
qu’offrent le conseil de hameau et le magasin de la Baie 
d’Hudson. Ce que je veux dire par là, c’est qu’il n’y a pas 
d’autres emplois.

Le sénateur Barootes: Combien d’habitants des Territoires 
du Nord-Ouest relèvent de la Loi sur les Indiens?

M. Johnston: Je n’en suis pas sûr, monsieur le sénateur. Si 
j’ai bien compris, des représentants de la nation dénée vont 
comparaître prochainement devant vous, et ils seraient peut- 
être mieux en mesure que moi de répondre à cette question. 
Me demandez-vous combien de membres de la Fédération 
relèvent de cette loi?

Le sénateur Barootes: Non, je voulais parler de la popula­
tion totale des Territoires du Nord-Ouest. Mais vous avez rai­
son: nous pourrons vraisemblablement obtenir ce chiffre 
auprès de M. Erasmus.

M. Johnston: Oui, M. Erasmus aura sans doute ce chiffre.

Le sénateur Barootes: Merci. Vous avez parlé des commer­
çants qui vont sans doute vouloir augmenter leurs profits et du 
fait que vous craignez que certaines des réductions qui 
devraient découler de la suppression de la taxe sur les ventes 
des fabricants se retrouvent dans la poche des sociétés au lieu 
d’être répercutées pour que les consommateurs en profitent. Je 
m’empresse de souligner que dans le cas de certains articles, 
comme par exemple les motoneiges et les autres véhicules que 
vous achetez régulièrement dans le Nord, les prix vont connaî-


